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A propos de la lutte contre le typhus exanthgmatique
et la fievre r6currente £pid6miques *
Ces deux maladies sont une des consequences de la guerre
et de la misere. Prophylaxie, et lutte contre elles, semblent
£tre, theoriquement, d'une facilite elementaire 2.
La source de contagion se trouve chez l'homme infects 3.
Les poux de l'homme, et surtout les poux des ve'tements, sont
les seuls agents transmetteurs. Tout le cycle evolutif du pou,
en partant de l'oeuf jusqu'au stade qui permet la propagation,
se developpe sur rhomme. II convient done de nettoyer a fond
le corps, l'habillement et la literie. Les habits et la literie peuvent
£tre desinfestes par :
1) des procedes mecaniques ;
2) des procedes chimiques ;
3) des procedes physiques.
1. Procedis mecaniques.
II s'agit la de moyens de fortune qui ne suffiront jamais a
eux seuls car il importe d'envisager le nettoyage a. fond des
1
 Les lecteurs trouveront 6galement des indications sur la lutte contre
le typhus exanthtaiatique dans le tome XXXIII, nos 3-4 (mars-avril
1941) du Bulletin mensuel de I'Office international d'hygiene publique,
Paris, boulevard Saint-Germain, 195.
2
 Cf. Circulaire du Service f6d6ral de l'hygiene publique, aux autoritds
sanitaires cantonales, concernant les mesures a prendre contre le typhus
exanth6matique (27 Janvier 1942). Voir ci-apres pp. 135-138 (N.d.l.R.).
3
 La Revue internationale de la Croix-Rouge a publie\ n° de Janvier 1938^
pp. 35-62, avec hors-texte, le document suivant:« Rapport final suf l'6pouil-
lage des troupes dans la zone de l'avant», que son auteur, M. le colonel
J. Thomann, pharmacien-chef de I'arm6e suisse, avait pr6sente a la
XIIe session de la Commission internationale permanente d'6tudes du
materiel sanitaire.
Cf. dans le meme n° de la Revue internationale, pp. 63-67, l'6tude de
MM. C. Iliesco, m^decin inspecteur g6n6ral (Roumanie), et C. Suhateanu :
« Sur le typhus exanthematique en Roumanie », et, f6vrier 1936;
pp. 97-105, le rapport de M. le DT E. Moguilewitch (U.R.S.S.), chef
de I'Institut sanitaire scientifique et experimental de I'arm6e rouge :
« La lutte contre les poux dans les armies en campagne ». (N.d.l.R.).
" 3
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v6tements ; de plus, les cheveux ainsi que les poils pubiens-
du porteur de poux doivent 6tre rases.
2. Proce'des chimiques.
Us comprennent l'application de substances toxiques sous
forme de gaz ou de liquides, destinees a tuer les poux et leurs
oeufs, par exemple :
a) acide cyanhydrique.
C'est l'agent le plus actif dans la lutte contre tous les insectes.
Son utilisation cependant, doit £tre reservee pour le temps de
paix et se faire sous la direction d'un personnel particulierement
specialise. L'improvisation de son emploi, lors d'une epidemie,
entrainerait trop de risques.
b) gaz sulfureux (SOa) obtenu par la combustion de briquettes
de soufre, ou dmanS de bouteilles qui le contiennent a I'etat
comprime.
A l'aide de gaz sulfureux on peut desinfecter une chambre,
par exemple un dortoir avec les habits et la literie qui s'y
trouvent sans courir le danger d'une intoxication. Tous les
objets infestes, habits, literie, couvertures, etc., seront bien
stales et suspendus a des ficelles ou a des fils de fer fixe's dans le
local, de telle sorte que les vapeurs sulfureuses puissent p£n£trer
partout. Cette methode peut 6tre improvisee partout ou
Ton dispose de chambres pouvant &tre ferme'es hermetiquement.
Elle ne necessite aucun appareil coiiteux ni complique.
On emploie alors du soufre et du salp£tre (nitrate de potasse)
que Ton arrose avec un peu d'alcool, pour faciliter la com-
bustion. Pour eviter tout danger d'incendie, on brule ce soufre
dans une grande cuvette ou un seau m£tallique.
La disinfection dure de 3 a 4 heures. Par m3 de capacite de
la chambre, il faut bruler environ 60 gr. de soufre.
c) Solutions ddsinfectantes.
Pour tuer les poux se trouvant dans les habits, on peut egale-
ment utiliser :
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a) de l'acide phenique, aux concentrations suivantes :
5% applique pendant 40 minutes ;
3% applique pendant 3 heures ;
1% applique pendant 4 heures ;
b) du savon au cresol a. 3-5 %, applique pendant 1 heure ;
du savon au cresol a 1%, applique pendant 4 heures.
Les habits et la literie doivent §tre trempes, piece par piece,,
dans la solution, pour que le liquide disinfectant penetre chacune
d'elles. En utilisant a chaud l'acide phenique ou les solutions
de savon au cresol, les poux et les lentes succombent plus rapi-
dement.
Cette methode d'epouillage d'une petite quantite d'habits
ne peut se pratiquer que dans les demeures privees et dans les
petits hopitaux ; elle enrayera avec certitude l'infection par les
excrements de poux qui se trouvent dans les veitements.
De plus, parmi les moyens emcaces pour tuer les poux, il
faut citer egalementle petrole, la benzine, le benzol et le kerosene.
3. ProcedSs physiques — la chaleur.
Les poux et les lentes succombent d'une facon certaine sous
l'influence de la chaleur, seche ou humide. Et l'utilisation de-
cet agent physique est tres avantageuse, car il agit beaucoup
plus rapidement que les vapeurs sulfureuses.
La chaleur seche a 8o°, tue les poux et les lentes en 15 mi-
nutes ; a. 6o°, elle les detruit a. coup sur en 1 heure.
La vapeur d'eau, a partir de 60° tue les poux et les lentes en
quelques minutes. Cependant Faction de la chaleur devrait
durer au moins 1 heure pour obtenir un resultat certain, c'est
a dire la garantie que les vapeurs ou l'air chaud aient penetre
dans toutes les parties de l'habit. Le fer a repasser chaud,
applique sur les vetements humectes, est aussi un excellent
moyen d'epouillage. Faute de mieux on les trempera dans de
l'eau bouillante.
Nettoyage et ipouillage du corps.
Pour obtenir une action efficace, il faut raser le corps et
le nettoyer ensuite avec du savon noir et de l'eau chaude.
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Toiitefois, au lieu de raser les poils infestes, des regions
pubienne et anale, on peut faire usage de frictions a la pommade
grise ou au calomel.
Les moyens suivants pour la destruction des poux et des
lentes dans les parties poilues du corps sont plus specialement
recommandes :
1. melange de 3 parties de paraffine avec 7 parties d'huile
d'olive, de sesame, ou d'une autre huile ;
2. frictions energiques avec du petrole ou du kerosene;
3. recemment, les auteurs anglais ont prescrit l'emploi de
l'huile lourde de goudron de houille comme moyen tres efncace
contre les poux et les lentes. Les poux sont immediatement
tues a son contact. Quant aux vapeurs de cette huile, elles
les tueraient en une heure. Avec ces vapeurs, on peut
egalement desinfester les habits et la literie. Cependant, etant
donne que l'huile de goudron est inflammable, la vaporisation
doit se faire avec precautions sur une flamme protegee et dans
des locaux hermetiquement fermes, comme dans le cas des
applications de vapeurs de-soufre.
Ce ne sont pas seulement les femmes qui s'opposent a la taille
des cheveux, mais aussi les hommes, et cela specialement
pendant les periodes de froid. Dans ces circonstances parti-
culieres, la destruction des poux de la t&te et de leurs lentes
peut 6tre facilement realisee par l'emploi, sous forme de frictions,
de petrole ou de kerosene (75 parties de petrole pour 25 parties
d'huile de lin ou de sesame). Lors de cette operation il est indis-
pensable de se proteger les yeux. Le chloroforme et Tether
appliques sur les cheveux ont egalement une action efficace.
Conseils pratiques.
Dans les pays peu civilises, et en temps d'e"pidemie, ce n'est
;guere que l'improvisation sur place qui entre en ligne de compte.
Les installations de disinfection, telles que les autoclaves ou les
"wagons-douches utilises dans les armees, ne sont pas disponibles.
2"Jeanmoins, dans les villes et les grandes agglomerations, il est
Trelativement facile d'improviser une installation, car on y
trouve toujours des fabriques et des locomotives pouvant fournir
.116
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de l'air chaud ou de la vapeur surchauffee, ainsi que de l'eau
chaude pour le nettoyage du corps. Des fours et des installations
de torref action peuvent aussi etre utilises a. cet effet. Dans
les villes, on dispose en outre, presque toujours, des locaux
necessaires. En revanche, l'epouillage dans les regions cam-
pagnardes s'avere, en regie generale, extr^mement difficile.
D'autre part, il faut toujours tenir compte du fait que l'epouil-
lage ne devient un moyen de lutte efficace contre le typhus
exanthematique et la fievre recurrente epidemiques que lorsqu'un
nombre eleve de personnes, des centaines d'individus a. la fois,
subissent cette desinsectisation. En outre, ceux qui viennent
d'etre desinfectes ne doivent pas entrer en contact avec ceux qui
sont encore infestes. L'ideal serait de pouvoir epouiller en un
seul jour un camp de refugies, un camp de quarantaine ou un
village entier, ce qui n'est pratiquement pas realisable. Cela
demanderait une vaste organisation et des moyens consi-
derables. De plus, il faut encore penser au ravitaillement des
individus, si la disinfection se prolonge. En general, il ne faut
pas compter sur la collaboration de la population, car celle-ci
ne comprend pas que les poux ont quelque chose a faire avec la
maladie. Cependant, il n'est pas tout a fait inutile d'instruire
la population sur le danger que presentent les poux, soit par
des affiches, des conferences ou des articles dans les journaux.
Pour l'epouillage d'une population paysanne et de fugitifs,
dans la Chine du Nord-Ouest, par exemple, les membres de la
Commission de la Societe des Nations improviserent, en 1938,
des armoires en bois demontables, faciles a transporter, reliees
par un tuyau en fer a un fourneau de fonte. A l'aide d'une
pompe a air, employee partout en Chine, ils obtinrent dans
ces armoires une temperature de 79°-o,o° en l'espace de 20-30
minutes, en faisant passer de l'air sur du charbon incandescent.
Pendant ce temps on faisait chauffer des fers a. repasser sur
le fourneau pour les appliquer ensuite sur les v£tements humec-
tes des porteurs de poux.
Le succes de l'improvisation depend done de l'esprit inventif
du personnel de disinfection. On ne peut etablir de regies rigides
pour l'epouillage. Selon les possibilites, on emploiera le soufre,
la chaleur, seche ou humide. Quant aux equipes de disinfection
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elles disposeront d'un ingenieur ou d'un technicien habile et
d'ouvriers capables. Ceux-ci seront en general recrutes sur
place, tandis que le chef et le personnel technique (ingenieur,
techniciens) devront appartenir a l'etat-major permanent d'une
mission ad hoc.
L'epouillage des individus sains n'est qu'une partie du pro-
bleme de la lutte contre la fievre re"currente e"pidemique et le
typhus exanthematique ; les malades doivent 6tre strictement
isoles, et leurs ve'tements soigneusement desinfectes. Or, comme
ces deux maladies surviennent surtout lors des saisons froides,
pendant que les habits sont a. la disinfection, leurs proprietaries
doivent attendre, parfois plusieurs heures, avant de pouvoir
les remettre, surtout lorsque l'epouillage est pratique a l'aide
de gaz sulfureux. Cette attente n'est done possible que si
Ton a prevu, soit des locaux separes et chauffes, pour hommes
et femmes, soit des ve'tements de rechange propres, ou, au moins,.
des couvertures de laine.
Ainsi, seul, le gaz sulfureux et la chaleur seche entrent en
ligne de compte en hiver. Et pourtant, dans cette saison,.
on ne peut pas licencier les e"pouilles de l'etablissement de
disinfection vetus de ve'tements humides.
En hiver, la population pauvre de l'Orient porte sur elle-
tout ce qu'elle possede comme ve'tements. C'est pourquoi on
devrait epouiller le tout a la fois ; pendant ce temps les per-
sonnes devant 6tre epouille'es doivent 6tre baignees, rasees,
etc., et provisoirement reve'tues de vfitements propres, s'il n'y
a pas de locaux chauffables disponibles pendant les grands
froids. Le mieux serait que les ve'tements fussent toujours epouil-
les au moment ou l'epouillage et le nettoyage du corps ont pris
fin. Cette circonstance ne peut pas toujours Stre obtenue, surtout
quand on n'a pas une installation d'air chaud a sa disposition
et qu'il faut epouiller au gaz sulfureux. Si Ton ne dispose pas
de locaux chauffables ni de couvertures de laine propres pour
proteger les individus contre le froid, l'epouillage portera
tout d'abord sur une partie des ve'tements. Apres l'avoir acheve,.
on procedera a. l'epouillage des sous-ve'tements et pendant
ce temps a 1'^ pouillage des personnes. En attendant la fin de
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ces operations, les epouilles remettront les habits deja desin-
fectes.
Dans les villes oil de grands locaux chauffables sont a dispo-
sition, ce qui ne sera pas toujours le cas vu le manque de combus-
tibles, il n'est pas necessaire de mettre des vfitements de rechange
pendant la disinfection des habits.
Protection du personnel charge de Vepouillage.
Une protection absolue contre l'infection du typhus exanthe-
matique et la fievre recurrente n'est realisable que par une
hygiene corporelle constante ou par une action anterieure
immunisante. II est impossible que le personnel qui examine
«t epouille les malades et leurs effets soit totalement a l'abri
de l'infection. Les epidemies de typhus exanthematique et
de fievre recurrente ne surviennent que dans une population
largement infestee de poux. Si Ton vit et travaille parmi les
malades, il est evident qu'a un moment donne la transmission
de poux devient inevitable.
Une certaine protection peut etre obtenue en portant des
culottes d'equitation, des bottes, des habits et sous-v&tements
fermant bien au cou et aux poignets, et surtout en changeant
.d'habit le soir, apres le travail, afin d'epouiller preventivement
les ve*tements qui pourraient etre infestes.
Pour les medecins, les infirmieres et le personnel de desinfec-
tion, la vaccination active contre le typhus exanthematique est
serieusement a envisager, a cote d'une proprete meticuleuse
du corps et des vetements. En revanche, il n'existe pas encore
de vaccin contre la fievre recurrente epidemique. L'immuni-
sation pratiquee sur une grande echelle, pendant une epidemie
de typhus exanthematique, n'est pas realisable a cause du prix
de revient eleve et de la petite quantite de vaccin que les me-
thodes actuelles permettent d'obtenir. En outre, pour immuniser
a l'aide de vaccin tue, on a besoin de 3 injections tous les 5-7
jours. Quant a l'emcacite de la vaccination a l'aide de virus
vivant attenue, comme elle fut pratiquee en grand par les Fran-
/cais en Afrique septentrionale, on ne peut pas se prononcer
d'une maniere certaine. Pour cette raison, je ne peux pas
recommander cette methode.
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Les masques a gaz sont indispensables pour tout le personnel
de desinsectisation, car, lors de la manipulation des vfitements,
les excrements des poux infectes sont reduits en poussiere et de-
viennent ainsi tres dangereux, l'infection se propageant, non
seulement par la morsure du pou infecte ou par le grattage ou
l'ecrasement du pou sur la peau, mais encore par l'inhalation
des excrements pulverises et par leur penetration dans les yeux..
PROTECTION DES POPULATIONS CIVILES
Mesures de defense passive
Allemagne
La Sirbne, organe omciel de la « Ligue de defense aerienne
du Reich », a publie dans son nume'ro de decembre, un apercu
interessant sur la protection aerienne civile allemande durant
l'ann^e 1941.
A la base de cette action de secours figure le decret du Fuhrer,
sur 1'intensification des mesures a prendre pour proteger les
populations civiles (« Aktivierungserlass»), qui a present et donn£
pratiquement une extension considerable aux differents ser-
vices de la defense passive du Reich. En particulier, le sujet
important des gardiens de la defense aerienne passive a et6
reconsidere pour tout ce qui a trait a leur recrutement et a leur
activite qui, elle, doit satisfaire aux exigences les plus severes.
Actuellement, un grand nombre d'ofneiers, de hauts fonction-
naires, et d'hommes du parti national-socialiste font leur temps
de service militaire comme gardiens de la D.A.P. et fournissent
un travail tres efficace grace a leur autorite et a leurs compe-
tences. D'autre part, un grand nombre de femmes, employees
depuis quelques annees comme « agents » de la defense passive,
ont pu §tre relevees de leurs fonctions afin qu'elles ne soient
pas exposees plus longtemps, de maniere directe, aux dangers
des attaques aeriennes. Ce renforcement syst6matique de la
garde des immeubles a donne jusqu'ici d'excellents resultats.
D'autre part, la livraison de couchettes par le Gouvernement du
Reich, pour les abris individuels ou collectifs, est aussi a men-
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